
<EntPE>PARLEMENT EUROPÉEN</EntPE>
	2004
	[image: image1.wmf]«

«

«

«

«

«

«

«

«

«

«

«


	2009


<Commission>{AGRI}Commission de l'agriculture et du développement rural</Commission>
<RefStatus></RefStatus>
<RefProc>2005/0185</RefProc><RefTypeProc>(CNS)</RefTypeProc>
<RefVer></RefVer>
<Date>{23/02/2006}23.2.2006</Date>
<TitreType>AVIS</TitreType>
<CommissionResp>de la {AGRI}commission de l'agriculture et du développement rural</CommissionResp>
<CommissionInt>à l'intention de la {ITRE}commission de l'industrie, de la recherche et de l'énergie</CommissionInt>
<Titre>sur la proposition de décision du Conseil relative au programme spécifique "coopération" mettant en œuvre le septième programme-cadre (2007‑2013) de la Communauté européenne pour des activités de recherche, de développement technologie et de démonstration</Titre>
<DocRef>(COM(2005)0440 – C6‑0381/2005 – 2005/0185(CNS))</DocRef>
Rapporteur pour avis: <Depute>Markus Pieper</Depute>
PA_Leg

JUSTIFICATION SUCCINCTE

Conformément à la stratégie de Lisbonne, l'agriculture et l'industrie agro-alimentaire de l'UE doivent s'efforcer désormais de devenir mondialement plus compétitives, par le biais de l'innovation, en exploitant le progrès technologique et en maintenant des normes de qualité de haut niveau. La recherche a déjà apporté une contribution notable au développement rural durable ainsi qu'aux agriculteurs et à l'industrie agro-alimentaire subventionnés en répondant à la demande croissante des citoyens de l'UE en matière de produits diversifiés et sains. Par le biais de l'innovation, la recherche a permis à l'industrie agro-alimentaire d'occuper une place déterminante dans l'économie européenne et mondiale.

Aujourd'hui plus que jamais, la contribution de la recherche est nécessaire pour permettre de maintenir et de renforcer l'agriculture durable sur le territoire de l'Union européenne. Si elle doit aider les agriculteurs à répondre aux défis que leur pose la nouvelle PAC et à contribuer à créer une croissance durable dans une économie de plus en plus mondialisée, la recherche dans l'Union européenne doit aller de pair avec les activités de recherche et les développements technologiques en cours au niveau international.

Dans le sixième programme-cadre (2002‑2006), la recherche dans l'agriculture se limitait presque exclusivement à la qualité et à la sécurité alimentaires. Dans le septième programme-cadre (2007‑2013), la Commission propose une approche beaucoup plus large, en suggérant de créer "une bioéconomie européenne fondée sur la connaissance, afin d'exploiter les perspectives de recherche nouvelles et émergentes qui répondent aux défis sociaux et économiques". La proposition comporte un chapitre "Alimentation, agriculture et biotechnologie" (thème 2). Par ailleurs, la recherche est également abordée dans le thème 5 consacré à l'énergie, tout comme dans le thème 6 consacré à l'environnement.

Votre rapporteur pour avis se félicite de cette vision élargie de la Commission et ne peut qu'applaudir à la décision d'accroître le budget disponible au titre du septième programme-cadre, par rapport à la période de programmation précédente.

En vue de mettre en œuvre le septième programme-cadre, la Commission présente cinq "programmes spécifiques". Le premier est directement lié aux actions financées dans le cadre du centre commun de recherche. Les quatre autres sont intitulés "Coopération", "Idées", "Personnel" et "Capacités". Le chapitre examiné ci-après est le programme spécifique "Coopération".

Le programme spécifique "Coopération" vise à faire accéder l'Europe à la première place dans des domaines scientifiques et technologiques essentiels en soutenant la coopération entre universités, industrie et centres de recherche. Un soutien sera accordé à l'ensemble des activités de recherche menées en matière de coopération internationale, depuis les projets de coopération et les réseaux jusqu'à la coordination des programmes de recherche.

Le programme "Coopération" s'articule autour de neuf sous-programmes qui seront opérationnellement autonomes et qui en même temps font preuve de cohérence et de logique et permettent des approches communes, croisées, sur des thèmes de recherche d'intérêt commun. Le budget proposé pour le thème 2 "Alimentation, agriculture et biotechnologie" dans le programme "Coopération" est de 2,45 milliards d'euros. Ce montant se justifie par les multiples approches incluses dans ce thème (agriculture, pêche, sylviculture, etc.).

Votre rapporteur pour avis souscrit dans l'ensemble à la proposition de la Commission. Les principales idées qui y sont développées semblent correspondre à la conception du rapporteur pour avis, notamment lorsqu'il s'agit de reconnaître l'agriculture comme l'un des neuf domaines thématiques où l'action de l'Union européenne s'appliquera.

Toutefois, le rapporteur estime qu'il convient d'apporter certaines nuances et il propose par conséquent plusieurs amendements, principalement liés au thème 2 "Alimentation, agriculture et biotechnologie".

●
Il convient de souligner la nécessité de mettre davantage en évidence le rôle multifonctionnel de l'agriculture. La recherche devrait promouvoir la mise en œuvre de systèmes de production en mesure d'allier la performance économique, environnementale et sociale.

●
Par ailleurs, il convient d'inclure la recherche liée au changement climatique dans les activités du thème 2, étant donné l'importance d'adapter l'agriculture au changement climatique.

●
Il convient de soutenir une meilleure coordination entre les chercheurs européens tout comme une meilleure communication des résultats de la recherche.

●
Il convient de souligner la nécessité pour la Commission de faire preuve de logique et d'associer des actions concrètes à l'approche retenue. Il est également nécessaire de traduire en actions concrètes l'approche retenue dans le thème 2, concernant notamment les contributions de la recherche à la PAC, à la politique commune en matière de santé animale, à la stratégie forestière de l'UE et au PCC.

●
Enfin, le rapporteur estime qu'il convient d'accorder une attention particulière à la coordination du thème "Alimentation, agriculture et biotechnologie" avec d'autres domaines thématiques qui se recoupent éventuellement. Il encourage par conséquent les approches communes et croisées et réclame une coopération inter-thématique.
AMENDEMENTS

La commission de l'agriculture et du développement rural invite la commission de l'industrie, de la recherche et de l'énergie, compétente au fond, à incorporer dans son rapport les amendements suivants:

	Texte proposé par la Commission
	
	Amendements du Parlement


<RepeatBlock-Amend><Amend>Amendement <NumAm>1</NumAm>
<Article>Annexe I, Thèmes, 2. Alimentation, agriculture et biotechnologie, Objectif</Article>
	Créer une bioéconomie européenne fondée sur la connaissance , en réunissant la communauté scientifique, les industries et autres parties concernées, afin d'exploiter des perspectives de recherche nouvelles et émergentes qui répondent aux défis sociaux et économiques: la demande croissante d'une alimentation plus sûre, plus saine et de qualité supérieure, tenant compte du bien-être animal et des contextes ruraux; la production et la consommation durables de bioressources renouvelables; le risque croissant de maladies épizootiques et de zoonoses, ainsi que de troubles liés à l'alimentation; les menaces qui pèsent sur la durabilité et la sûreté de la production agricole et de la pêche en raison, notamment, des changements climatiques.
	Créer une bioéconomie européenne fondée sur la connaissance , en réunissant la communauté scientifique, les industries et autres parties concernées, afin d'exploiter des perspectives de recherche nouvelles et émergentes qui répondent aux défis sociaux, environnementaux et économiques: la demande croissante d'une alimentation plus sûre, plus saine et de qualité supérieure, tenant compte du rôle multifonctionnel de l'agriculture, du bien-être animal et des contextes ruraux; la production et la consommation durables de bioressources renouvelables; le risque croissant de maladies épizootiques et de zoonoses, ainsi que de troubles liés à l'alimentation et d'autres efforts visant à éliminer les maladies liées à l'alimentation animale; les menaces qui pèsent sur la durabilité et la sûreté de la production agricole et de la pêche ainsi que la résistance et l'adaptation de la chaîne alimentaire en raison des changements intervenus sur le plan mondial, tels que changements climatiques et coûts de l'énergie.


Justification

La recherche devrait promouvoir la mise en œuvre de systèmes de production en mesure d'allier des performances économiques, environnementales et sociales. Il convient de mettre davantage en évidence le rôle multifonctionnel de l'agriculture.

Le développement durable est fondé sur trois piliers; défis sociaux, environnementaux et économiques.
L'incidence de l'alimentation animale constitue par ailleurs un domaine important de la recherche agricole, tout comme les maladies qui en résultent, telles que l'ESB.
Il est important de rechercher l'incidence des changements mondiaux (notamment du changement climatique) sur la chaîne alimentaire.
</Amend>
<Amend>Amendement <NumAm>2</NumAm>
<Article>Annexe I, Thèmes, 2. Alimentation, agriculture et biotechnologie, Approche, alinéa 1</Article>
	Ce thème renforcera la base de connaissances, suscitera les innovations et assurera un soutien stratégique à la création et au développement d'une bioéconomie européenne fondée sur la connaissance. La recherche sera axée sur la gestion, la production et la consommation durables de ressources biologiques, notamment grâce aux sciences du vivant et aux biotechnologies, ainsi qu'à la convergence avec d'autres technologies, afin d'offrir de nouveaux produits éco-efficaces et compétitifs dans les secteurs européens de l'agriculture, de la pêche, de l'aquaculture, de l'alimentation , de la santé, de la sylviculture et les secteurs connexes. La recherche apportera des contributions importantes à la mise en œuvre et à la formulation de politiques et de réglementations de l'UE, et traitera ou soutiendra spécifiquement: la politique agricole commune; les questions d'agriculture et de commerce; la réglementation en matière de sécurité des aliments; la politique communautaire en matière de santé animale, la lutte contre les maladies et les normes de bien-être des animaux; l'environnement et la biodiversité; la stratégie forestière de l'UE; enfin, la politique commune de la pêche, qui vise à assurer un développement durable de la pêche et de l'aquaculture. La recherche visera aussi à mettre au point de nouveaux indicateurs et à améliorer les indicateurs existants afin de faciliter l'analyse, le développement et la surveillance de ces politiques.
	Ce thème renforcera la base de connaissances, suscitera les innovations et assurera un soutien stratégique à la création et au développement d'une bioéconomie européenne fondée sur la connaissance. La recherche sera axée sur la gestion, la production et la consommation durables de ressources biologiques, notamment grâce aux sciences du vivant et aux biotechnologies, ainsi qu'à la convergence avec d'autres technologies, afin d'offrir de nouveaux produits éco-efficaces et compétitifs dans les secteurs européens de l'agriculture, de la pêche, de l'aquaculture, de l'alimentation , de la santé, de la sylviculture et les secteurs connexes. La recherche apportera des contributions importantes à la mise en œuvre et à la formulation de politiques et de réglementations de l'UE, et traitera ou soutiendra spécifiquement: la politique agricole commune; les questions d'agriculture et de commerce; la réglementation en matière de sécurité des aliments; la politique communautaire en matière de santé animale, la lutte contre les maladies et les normes de bien-être des animaux; le développement rural; l'environnement et la biodiversité; la stratégie forestière de l'UE; enfin, la politique commune de la pêche, qui vise à assurer un développement durable de la pêche et de l'aquaculture. La recherche visera aussi à mettre au point de nouveaux indicateurs et à améliorer les indicateurs existants afin de faciliter l'analyse, le développement et la surveillance de ces politiques. 


Justification

Il est important, pour mettre en œuvre une recherche agricole globale, d'interpréter le chapitre "Alimentation, agriculture et biotechnologie" de façon générale et de ne pas le restreindre à des méthodes particulières. Le thème "biotechnologie" sera traité en détail ci-après, dans le présent chapitre.
Recherche et échanges d'expériences novatrices constituent des éléments essentiels de la stratégie relative au développement rural.
</Amend>
<Amend>Amendement <NumAm>3</NumAm>
<Article>Annexe I, Thèmes, 2. Alimentation, agriculture et biotechnologie, Approche, alinéa 2</Article>
	Le secteur agro-alimentaire, composé à 90% de PME, bénéficiera de nombreuses activités de recherche, y compris des activités de diffusion ciblée et de transfert de technologies, notamment en ce qui concerne l'intégration et l'assimilation de technologies, méthodes et procédés éco-efficaces avancés et l'élaboration de normes. Les "start-up" de haute technologie actives dans les domaines des biotechnologies, des nanotechnologies et des TIC devraient fournir des contributions importantes aux domaines des sélections végétales, de la protection des cultures et des plantes, des technologies avancées de détection et de surveillance destinées à assurer la sécurité et la qualité des produits alimentaires, et des nouveaux bioprocédés industriels.
	Le secteur agro-alimentaire, composé à 90% de PME, bénéficiera de nombreuses activités de recherche, y compris des activités de diffusion ciblée et de transfert de technologies, notamment en ce qui concerne l'intégration et l'assimilation de technologies, méthodes et procédés éco-efficaces avancés et l'élaboration de normes. Les "start-up" de haute technologie actives dans les domaines des biotechnologies, des nanotechnologies, des TC, de la robotique et de la technologie satellitaire devraient fournir des contributions importantes aux domaines des sélections végétales, de la protection des cultures et des plantes, des technologies avancées de détection et de surveillance destinées à assurer la sécurité et la qualité des produits alimentaires, et des nouveaux bioprocédés industriels. Ces entreprises peuvent également constituer un facteur décisif pour le développement des zones rurales de l'Union européenne, a fortiori si elles s'organisent en réseaux en vue d'échanger les connaissances et les expériences novatrices en matière de développement rural.


Justification

La robotique et la technologie satellitaire sont des outils utiles tant dans les processus de production que de contrôle.
Les zones rurales européennes, généralement fort déprimées sur le plan socio-économique, sont celles qui ont le plus besoin d'entreprises novatrices capables de les hisser aux niveaux européens de développement et de compétitivité.
</Amend>
<Amend>Amendement <NumAm>4</NumAm>
<Article>Annexe I, Thèmes, 2. Alimentation, agriculture et biotechnologie, Approche, alinéa 3</Article>
	Plusieurs plateformes technologiques européennes contribueront à fixer des priorités de recherche communes dans des domaines tels que la génomique et la biotechnologie végétales, la filière bois et, à un niveau mondial, la santé animale, l'élevage d'animaux, l'alimentation, l'aquaculture et la biotechnologie industrielle, en identifiant les initiatives de grande ampleur qu'il serait possible de lancer à l'avenir, telles que des projets de démonstration pour la production de produits chimiques en vrac à partir de la biomasse (cellulose, biocarburants, biopolymères) et faciliteront une large participation et l'intégration de toutes les parties concernées. Les actions visant à renforcer la coordination de programmes de recherche nationaux seront poursuivies en tant que de besoin, en étroite coordination avec les projets ERA-Net, les plateformes technologiques et d'autres acteurs concernés, tels que le comité permanent de la recherche agricole (CPRA) ou toute future structure de coordination de la recherche marine européenne.
	Plusieurs plateformes technologiques européennes contribueront à fixer des priorités de recherche communes dans des domaines tels que la génomique et la biotechnologie végétales, la filière bois, le secteur forestier et, à un niveau mondial, la santé animale, l'élevage d'animaux, l'alimentation, l'aquaculture et la biotechnologie industrielle, en identifiant les initiatives de grande ampleur qu'il serait possible de lancer à l'avenir, telles que des projets de démonstration pour la production de produits chimiques en vrac à partir de la biomasse (cellulose, biocarburants, biopolymères) et faciliteront une large participation et l'intégration de toutes les parties concernées. L'accent doit être mis à ce sujet sur la meilleure diffusion des connaissances de la recherche appliquée dans le secteur agricole. Les actions visant à renforcer la coordination de programmes de recherche nationaux seront poursuivies en tant que de besoin, en étroite coordination avec les projets ERA-Net, les plateformes technologiques et d'autres acteurs concernés, tels que le comité permanent de la recherche agricole (CPRA) ou toute future structure de coordination de la recherche marine européenne. Afin de remédier aux lacunes en matière de communication et d'améliorer la coopération de la recherche consacrée à l'agriculture dans l'Union européenne, il convient de soutenir la constitution et l'aménagement des plates-formes sur l'Internet.


Justification

Il convient de mieux coordonner les résultats de la recherche en améliorant le dialogue entre les centres de recherche tout comme entre les chercheurs, les utilisateurs et les consommateurs.

Les contacts internationaux font souvent défaut. Afin d'améliorer la coopération au niveau de l'Union européenne et de mieux utiliser les synergies, la création d'une plate-forme Internet commune sera un moyen approprié pour favoriser les contacts.
Le secteur forestier inclut l'industrie européenne du papier et l'industrie de transformation du bois.
</Amend>
<Amend>Amendement <NumAm>5</NumAm>
<Article>Annexe I, Thèmes, 2. Alimentation, agriculture et biotechnologie, Activités, paragraphe 1, tiret 2</Article>
	– Renforcer le développement durable et la compétitivité, tout en réduisant les incidences sur l'environnement, dans les secteurs de l'agriculture, de la sylviculture, de la pêche et de l'aquaculture, grâce au développement de nouvelles technologies, d'équipements et de systèmes de surveillances, de végétaux et de systèmes de production originaux, à l'amélioration de la base scientifique et technique de gestion de la pêche, ainsi que grâce à une meilleure connaissance des interactions entre différents systèmes (agriculture et sylviculture, pêche et aquaculture) selon une approche englobant tout l'écosystème. En ce qui concerne les ressources biologiques du sol, une place particulière sera accordée aux systèmes de production organiques et à faible niveau d'intrants, à une meilleure gestion des ressources et à la mise au point de fourrages nouveaux et de plantes nouvelles (cultures et arbres) caractérisés par une amélioration de la composition, de la résistance au stress, de l'efficacité dans l'utilisation de nutriments, et de l'architecture. Ces travaux seront complétés par des recherches sur la biosécurité, la coexistence et la traçabilité de systèmes et produits végétaux nouveaux. La santé des plantes sera améliorée par une meilleure connaissance de l'écologie, de la biologie des parasites, des maladies et autres menaces, et par le soutien à la lutte contre le déclenchement des maladies et l'amélioration des outils et techniques de lutte antiparasitaire durable. En ce qui concerne les ressources biologiques provenant d'environnements aquatiques, la priorité sera accordée aux fonctions biologiques essentielles, aux systèmes de production et à l'alimentation pour espèces de culture sûrs et respectueux de l'environnement, ainsi qu'à la biologie de la pêche, à la dynamique des pêches mixtes, aux interactions entre les activités de pêche et l'écosystème marin, et enfin aux systèmes de gestion régionaux et pluriannuels fondés sur les flottes de pêche.
	– Renforcer le développement durable et la compétitivité, tout en réduisant les incidences sur l'environnement, dans les secteurs de l'agriculture, de la sylviculture, de la pêche et de l'aquaculture, grâce à l'exploration et au développement de systèmes de production agricoles, au développement de nouvelles technologies, d'équipements, aux recherches portant sur des systèmes de surveillances nouveaux, améliorés, au développement de végétaux et de systèmes de production originaux, à l'amélioration de la base scientifique et technique de gestion de la pêche, ainsi que grâce à une meilleure connaissance des interactions entre différents systèmes (agriculture et sylviculture, pêche et aquaculture) selon une approche englobant tout l'écosystème. En ce qui concerne les ressources biologiques du sol, une place particulière sera accordée aux systèmes de production organiques et à faible niveau d'intrants, à une meilleure gestion des ressources et à la mise au point de fourrages nouveaux et de systèmes de culture végétale, caractérisés par une amélioration de la composition, de la résistance au stress, de l'efficacité dans l'utilisation de nutriments, et de l'architecture. Ces travaux seront complétés par des recherches et des analyses coût/efficacité sur la biosécurité, la coexistence et la traçabilité de systèmes et produits végétaux nouveaux. La santé des plantes sera améliorée par une meilleure connaissance de l'écologie, de la biologie des parasites, des maladies et autres menaces, et par le soutien à la lutte contre le déclenchement des maladies et l'amélioration des outils et techniques de lutte antiparasitaire durable, notamment par le développement de la protection intégrée, de la lutte biologique et de pesticides moins nuisibles pour l'environnement et pour la santé humaine. Un accent tout particulier devra être mis sur les impacts des changements climatiques sur la distribution géographique des maladies des plantes, ce qui exige d'intensifier la création de réseaux de surveillance entre les régions de l'Union européenne. En ce qui concerne les ressources biologiques provenant d'environnements aquatiques, la priorité sera accordée aux fonctions biologiques essentielles, aux systèmes de production et à l'alimentation pour espèces de culture sûrs et respectueux de l'environnement, ainsi qu'à la biologie de la pêche, à la dynamique des pêches mixtes, aux interactions entre les activités de pêche et l'écosystème marin, et enfin aux systèmes de gestion régionaux et pluriannuels fondés sur les flottes de pêche.


Justification

Outre les mesures importantes visant à renforcer la durabilité et la compétitivité, comme la biotechnologie, il convient également de donner leur place à la recherche et au développement des systèmes de production agricoles.

L'expérience a montré que les systèmes de surveillance tels qu'ils sont appliqués actuellement ne peuvent garantir la sécurité alimentaire. Il serait donc opportun de rechercher de nouveaux modèles au niveau européen.
La recherche doit moins porter sur les plantes que sur les systèmes de culture afin d'atteindre les objectifs préalablement fixés. La recherche portant sur la coexistence de plantes génétiquement modifiées et classiques doit inclure les questions de la rentabilité et tenir compte de la volonté des consommateurs.
Référence doit être faite aux divers instruments de gestion durable des maladies des plantes. La protection intégrée et la lutte biologique, domaines où trop peu de recherches ont été effectuées jusqu'ici, sont fondamentales pour développer le caractère multifonctionnel de l'agriculture, en particulier de l'agriculture biologique.

En outre, nous connaissons actuellement des changements climatiques dont il faut tenir compte dès lors que les zones de distribution des maladies des plantes peuvent subir des modifications, et que l'on assiste par exemple à une expansion des maladies méridionales dans d'autres États européens. Un réseau de contrôle européen doit être mis en place permettant de suivre l'évolution de ces modifications.
</Amend>
<Amend>Amendement <NumAm>6</NumAm>
<Article>Annexe I, Thèmes, 2. Alimentation, agriculture et biotechnologie, Activités, paragraphe 1, tiret 3</Article>
	– Optimisation de la production et du bien-être des animaux, dans les secteurs de l'élevage, de la pêche et de l'aquaculture, notamment par l'exploitation des connaissances génétiques, de nouvelles méthodes d'élevage, une meilleure compréhension de la physiologie et du comportement des animaux, et une meilleure connaissance des maladies animales, notamment les zoonoses, et des moyens de les combattre. Ce dernier aspect sera aussi traité par l'élaboration d'outils de surveillance, de prévention et de contrôle, par le soutien de la recherche appliquée sur les vaccins et les méthodes de diagnosique, l'étude de l'écologie d'agents infectieux connus ou émergents et d'autres menaces, notamment les actes de malveillance, et l'étude des incidences de différents systèmes d'exploitation agricole et conditions climatiques. De nouvelles connaissances seront constituées en vue de l'élimination sûre des déchets animaux et d'une meilleure gestion des sous-produits.
	–Optimisation de la production et du bien-être des animaux, dans les secteurs de l'élevage, de la pêche et de l'aquaculture, notamment par l'exploitation des connaissances génétiques, de nouvelles méthodes d'élevage, une meilleure compréhension de la physiologie et du comportement des animaux, et une meilleure connaissance des maladies animales, notamment les zoonoses, ainsi que les maladies liées à l'alimentation animale et des moyens de les combattre. Ce dernier aspect sera aussi traité par l'élaboration d'outils de surveillance, de prévention et de contrôle, par le soutien de la recherche appliquée sur les vaccins et les méthodes de diagnosique, l'étude de l'écologie d'agents infectieux connus ou émergents et d'autres menaces, notamment les actes de malveillance, et l'étude des incidences de différents systèmes d'exploitation agricole et conditions climatiques. À cet égard, il s'agit d'adapter l'agriculture au déplacement des zones climatiques. De nouvelles connaissances seront constituées en vue de l'élimination sûre des déchets animaux et d'une meilleure gestion des sous-produits.


Justification

Les maladies liées à l'alimentation animale, telles que l'ESB, ne devraient pas être exclues de la recherche.

Il est important d'étudier les effets des modifications constatées au niveau mondial, telles que le déplacement des zones climatiques et de promouvoir des recherches concernant les mesures d'adaptation de la production agricole.
</Amend>
<Amend>Amendement <NumAm>7</NumAm>
<Article>Annexe I, Thèmes, 2. Alimentation, agriculture et biotechnologie, Activités, paragraphe 1, tiret 4</Article>
	– Élaboration des outils nécessaires aux décideurs politiques et à d'autres acteurs pour appuyer la mise en œuvre de stratégies, de politiques et d'instruments législatifs pertinents, et notamment pour soutenir la construction de la bioéconomie européenne fondée sur la connaissance et pour répondre aux besoins du développement rural et côtier. La politique commune de la pêche sera soutenue par le développement d'approches évolutives propices à une approche globale des écosystèmes pour l'exploitation des ressources marines. Les travaux de recherche pour toutes les politiques comprendront des études socio-économiques, des enquêtes comparatives sur différents systèmes d'exploitation agricole, des systèmes rentables de gestion de la pêche, des recherches sur l'élevage d'animaux non destinés à l'alimentation, les interactions avec la sylviculture, et des études destinées à améliorer les sources de revenus en milieu rural et côtier.
	– Élaboration des outils nécessaires aux décideurs politiques et à d'autres acteurs pour appuyer la mise en œuvre de stratégies, de politiques et d'instruments législatifs pertinents, et notamment pour soutenir la construction de la bioéconomie européenne fondée sur la connaissance et pour répondre aux besoins du développement rural et côtier, ainsi que pour appuyer le développement de mécanismes novateurs de gestion des forêts, de techniques de prévention et de lutte contre les incendies de forêts et de mesures de lutte contre l'érosion des terres agricoles et la sécheresse. Il convient de soutenir la politique agricole commune, la politique commune en matière de santé animale, la stratégie forestière de l'UE et la politique commune de la pêche. La politique commune de la pêche sera notamment soutenue par le développement d'approches évolutives propices à une approche globale des écosystèmes pour l'exploitation des ressources marines. Les travaux de recherche pour toutes les politiques comprendront des études socio-économiques, des recherches menées dans les domaines rural et social, des enquêtes comparatives sur différents systèmes d'exploitation agricole, des systèmes rentables de gestion de la pêche, des recherches sur l'élevage d'animaux non destinés à l'alimentation, les interactions avec la sylviculture, et des études destinées à améliorer les sources de revenus en milieu rural et côtier.


Justification

Compte tenu des événements tragiques qui se sont produits dans le sud de l'Europe au cours des deux dernières années, et notamment de la sécheresse extrême et des incendies qui y ont sévi, il convient de renforcer la recherche et la coopération scientifique internationales axées sur la gestion des forêts, la prévention des incendies de forêt et la lutte contre ces incendies , et la limitation des effets de la sécheresse et de l'érosion des terres agricoles.
La Commission doit faire preuve de cohérence et traduire par des actions concrètes l'approche retenue. En se référant à l'approche retenue dans le thème 2, notamment aux contributions de la recherche à la politique agricole commune, à la politique commune en matière de santé animale, à la stratégie forestière de l'UE et au PCC, il est également nécessaire de prévoir des actions concrètes, et non pas seulement dans le cadre du PCC.
</Amend><Amend>Amendement <NumAm>8</NumAm>
<Article>Annexe I, Thèmes, 2. Alimentation, agriculture et biotechnologie, Activités, point 2, tiret 2</Article>
	Compréhension des habitudes alimentaires et de leurs déterminants, en tant que facteur contrôlable important pour l’augmentation et la réduction de la prévalence de maladies et de troubles liés au régime alimentaire. La recherche impliquera le développement et l’application de la nutrigénomique et de la biologie systémique, ainsi que l’étude des interactions entre la nutrition et les fonctions physiologiques et psychologiques. Elle pourrait conduire à la reformulation d’aliments préparés et à l’élaboration d’aliments originaux, d’aliments diététiques et d’aliments dont les propriétés nutritionnelles et sanitaires sont mises en avant. L’étude d’aliments et régimes alimentaires traditionnels, locaux et de saison sera aussi importante afin de mettre en évidence l’impact de certains aliments et régimes alimentaires sur la santé, et d’élaborer une orientation intégrée en matière d’alimentation.
	Compréhension des habitudes alimentaires et de leurs déterminants, en tant que facteur contrôlable important pour l’augmentation et la réduction de la prévalence de maladies et de troubles liés au régime alimentaire. La recherche impliquera le développement et l’application de la nutrigénomique et de la biologie systémique, l'accent étant mis, dans le cadre d'une approche intégrée, sur l’étude des interactions entre la nutrition et les fonctions physiologiques et psychologiques. Elle pourrait conduire à la reformulation d’aliments préparés et à l’élaboration d’aliments originaux, d’aliments diététiques et d’aliments dont les propriétés nutritionnelles et sanitaires sont mises en avant. L’étude d’aliments et régimes alimentaires traditionnels, locaux et de saison sera aussi importante afin de mettre en évidence l’impact de certains aliments et régimes alimentaires sur la santé, et d’élaborer une orientation intégrée en matière d’alimentation.


Or. <Original>{DE}de</Original>
Justification

Une alimentation saine n'est pas seulement celle réunissant les nutriments et les vitamines nécessaires; elle fait partie intégrante de la culture. Par conséquent, une alimentation saine est obtenue non pas seulement par les ingrédients qui la composent, mais surtout par la compréhension et l'amélioration des habitudes alimentaires.

</Amend>
<Amend>Amendement <NumAm>9</NumAm>
<Article>Annexe I, Thèmes, 2. Alimentation, agriculture et biotechnologie, Activités, paragraphe 2, tiret 4</Article>
	– Assurer l'innocuité chimique et microbiologique et améliorer la qualité de l'offre alimentaire en Europe. Cet objectif implique de comprendre les liens entre l'écologie microbienne et la sécurité des aliments; de mettre au point des méthodes et des modèles visant à assurer l'intégrité des chaînes d'approvisionnement alimentaire, de nouvelles méthodes de détection, et des technologies et outils pour l'évaluation et la gestion des risques et la communication en la matière, et de renforcer les connaissances relatives à la perception des risques.
	– Assurer et améliorer la qualité et l'innocuité chimiques, microbiologiques, organoleptiques et physiologiques tout comme améliorer la qualité de l'offre alimentaire en Europe. Cet objectif implique de comprendre les liens entre l'écologie microbienne et la sécurité des aliments; de mettre au point des méthodes et des modèles visant à assurer l'intégrité des chaînes d'approvisionnement alimentaire, de concevoir une approche harmonisée concernant l'échange de données et la traçabilité alimentaires; de mettre au point de nouvelles méthodes de détection, et des technologies et outils pour l'évaluation et la gestion des risques et la communication en la matière, et de renforcer les connaissances relatives à la perception des risques.


Justification

La "qualité organoleptique et physiologique" permet de mettre en évidence l'influence positive sur la santé et sur le bien-être.
L'amélioration du traitement et de l'échange des données, la traçabilité accroissent la transparence et la compétitivité du secteur alimentaire.

</Amend>
<Amend>Amendement <NumAm>10</NumAm>
<Article>Annexe I, Thèmes, 2. Alimentation, agriculture et biotechnologie, Activités, point 2, tiret 5</Article>
	– Protection de la santé humaine et de l’environnement grâce à une meilleure compréhension des incidences réciproques de l’environnement et des filières alimentaires humaine et animale. Ce volet implique l’étude des contaminants de la chaîne alimentaire et de leurs conséquences pour la santé, la mise au point d’outils et de méthodes plus performants pour l’évaluation des incidences des filières alimentaires humaine et animale sur l’environnement. Assurer la qualité et l’intégrité de la filière alimentaire nécessite de nouveaux modèles pour les concepts d’analyse de filière et de gestion totale de la filière alimentaire, y compris les aspects liés aux consommateurs.
	– Protection de la santé humaine et de l’environnement grâce à une meilleure compréhension des incidences réciproques de l’environnement et des filières alimentaires humaine et animale. Ce volet implique l’étude des contaminants de la chaîne alimentaire et de leurs conséquences pour la santé, la mise au point d’outils et de méthodes plus performants pour l’évaluation des incidences des filières alimentaires humaine et animale sur l’environnement. Assurer la qualité et l’intégrité de la filière alimentaire nécessite de nouveaux modèles pour les concepts d’analyse de filière et de gestion totale de la filière alimentaire, y compris les aspects liés aux consommateurs, tels que l'accès à des informations claires et fiables.


Or. <Original>{EN}en</Original>
</Amend>
<Amend>Amendement <NumAm>11</NumAm>
<Article>Annexe I, Thèmes, 2. Alimentation, agriculture et biotechnologie, Coopération internationale, alinéa 2</Article>
	Par ailleurs, une coopération multilatérale sera mise en œuvre afin de s'attaquer à des défis qui nécessitent de vastes efforts internationaux, tels que la dimension et la complexité de la biologie systémique des plantes et micro-organismes, soit de relever des défis mondiaux et des engagements internationaux de l'UE (sécurité d'approvisionnement et sécurité sanitaire des aliments et de l'eau potable, diffusion planétaire des maladies animales, exploitation équitable de la biodiversité, reconstitution des stocks de pêche mondiaux afin d'atteindre la production maximale équilibrée d'ici à 2015, et influence exercée par/sur les changements climatiques).
	Par ailleurs, une coopération multilatérale sera mise en œuvre afin de s'attaquer à des défis qui nécessitent de vastes efforts internationaux, tels que la dimension et la complexité de la biologie systémique des plantes et micro-organismes, soit de relever des défis mondiaux et des engagements internationaux de l'UE (sécurité d'approvisionnement et sécurité sanitaire des aliments et de l'eau potable, diffusion planétaire des maladies animales, exploitation équitable de la biodiversité, reconstitution des stocks de pêche mondiaux en coopération avec l'Organisation des Nations unies pour l'alimentation et l'agriculture afin d'atteindre la production maximale équilibrée d'ici à 2015, et influence exercée par/sur les changements climatiques).


Justification

L'objectif de reconstitution des stocks halieutiques mondiaux d'ici à 2015 est louable mais extrêmement ambitieux. Il conviendra donc de privilégier la coopération et la coordination avec les instances internationales telles que l'Organisation des Nations unies pour l'alimentation et l'agriculture.

</Amend>
</RepeatBlock-Amend>
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